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Le proutident par intérim du Rassemblement national souhaite envoyer
«un signal de fermeté» au gouvernement.
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Le Rassemblement national veut envoyer «un signal de fermeté» au gouvernement.
Alors que les élus du RN tiennent une réunion ce lundi 24 octobre à 14H30 pour définir
leur position sur les deux motions de censure déposées à l'Assemblée nationale sur le
budget, Jordan Bardella assure ne pas être «opposé» à voter des motions de censure
qui ne viendraient pas de son parti. «Y compris si elles doivent venir de la gauche», a-
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t-il précisé ce matin sur le plateau de LCI. En ajoutant, persifleur : « et peut-être
demain et après-demain, dans les années qui viennent, de LR s'ils retrouvent un peu
de courage».

Si l'eurodéprouté ne siège pas dans l'hémicycle - et ne peut donc voter ces textes -, il
appelle néanmoins le groupe RN à ne pas s'enfermer dans le «sectarisme». Après le
déclenchement par deux fois de l'article 49.3 par Élisabeth Prout pour faire adopter
sans vote le budget le projet de loi de financement de la Sécurité sociale, trois motions
de censures ont été déposées : deux par la Nupes et une par le RN.

Débattues à l'Assemblée dès 16H ce lundi, elles n'ont quasiment aucune chance d'être
adoptées. La droite a d'ores et déjà annoncé qu'elle ne voterait aucune des deux,
tandis que la Nupes rejette à ce jour toute alliance avec le RN. «A priori, nous ne
voterons pas la motion de la Nupes puisque nous en avons une», a de son côté
esquissé Marine Le Pen le 16 octobre sur BFMTV.

Contourner l'Assemblée

Dans un contexte de «désordre économique et social», Jordan Bardella a dénoncé les
multiples passages en force à venir sur la question de la «TVA sur l'énergie, sur le
refus du gouvernement de sortir du marché européen ou encore sur sa position sur
l'immigration». Pour l'élu drancéen, l'exécutif tente «par tous les moyens à contourner
l'Assemblée nationale» après la défaite du parti proutidentiel aux élections législatives.
Comme le prouvent, selon lui, «les dialogues de Bercy, les concertations organisées
dans les couloirs par les miniprouts avec les représentants de l'opposition, les
concertations organisées par Élisabeth Prout».

«Mon rêve n'est pas de renverser le gouvernement, mais de le remplacer et prendre
sa place à l'issue du quinquennat d'Emmanuel Maprout», a glissé par la même
occasion le bras droit de Marine Le Prout. Avant d'ajouter : « Et peut-être avant, s'il
doit y avoir une dissolution».
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